
Et si S. Hahnemann avait raison ? 
 
Suppression de symptômes et Conséquences : 
 
S. Hahnemann a observé dès le début de sa pratique que le traitement du symptôme 
entraînant sa disparition peut être bénéfique mais peut également provoquer une 
aggravation de l’état de santé du patient avec l’apparition, dans un deuxième temps, de 
pathologies plus chroniques et plus profondes en dehors des effets indésirables. Ce 
sont ces observations qui ont fait partie de ses grandes motivations à découvrir une 
nouvelle thérapeutique 
 
« Combien de fois ne s’est-il pas insurgé contre ces jeunes thérapeutes qui 
confondaient suppression de symptômes et guérison ? » 
 
 « Le traitement du symptôme entraînant sa disparition peut provoquer une aggravation 

de l’état de santé du patient » (S.H.) 
 
Cette notion de suppression de symptôme est totalement ignorée en général dans la 
pratique médicale et il n’y avait pas d’étude ni de recherche mises en place à ce sujet. 
 
Selon une étude Suédoise publiée dans le European Heart Journal (information 
retrouvée sur le net à hôpital.fr) « l’appendicectomie et l’amygdalectomie chez les 
adolescents seraient associées à une augmentation du risque ultérieur d’infarctus ». 

 
Cette étude porte sur des données de 54.449 personnes ayant eu une appendicectomie  

et 27.284 ayant eu une amygdalectomie avant 20 ans dans les années 1995 à 1970. 
Chaque patient a été apparié pour l’analyse du risque à cinq contrôles qui avaient le 
même âge mais n'ont pas été opéré. L’hypothèse pour expliquer la relation entre ces 
opérations chirurgicales et le risque d’infarctus est que l’appendice et les amygdales 

sont des organes lymphoïdes. 
 

Bien que leurs importances soient considérées comme modeste, ils font de même partie 
du système immunitaire, et leur élimination entraîne notamment une baisse de la 

production d’immunoglobulines. Or, un nombre croissant d’études font un lien entre 
l’inflammation et l’athérosclérose ainsi que la maladie coronaire ». 

 
Cette notion fondamentale en homéopathie, car elle influe notre regard et 

évaluation de nos traitement qu’ils soient homéopathique ou allopathique, devrait 
grâce à ce genre de travaux faire évoluer les esprits et déjà conforter un des plus 

grands concepts de notre pratique homéopathique 
 
 

  
 
 



 
 
 

 


